
26 Correspondance.

digne de l'homme. Je prie mon savant ami de le relire. Pour
porter une critique sur une phrase, il faut avoir présent à la mé-
moire le contexte, ce qui précède et ce qui suit.

Mr. J. B. M. dit qu'une science naturelle ne naît pas de la
confusion et du désordre, mais bien de l'ordre et de la régula-
rité. Ne lui en déplaise, je regarde cette sentence comme un
vrai sophisme; la science ne naît pas toujours de l'ordre et de la
régularité ; l'étude de la chronologie, par exemple, ne s'étend-
elle pas sur des dates incertaines qu'on cherche à éclaircir et fixer.
Au surplus, je n'ai pas dit que la terre fût bouleversée de fond
en comble jusque dans ses entrailles ; mais il y a assez de confu-
sion sur sa surface pour exercer les talens des naturalistes; ion
savant ami n'en disconviendra pas.

Quant àla force centripète, Mr. J. B. M. paraît parler de cette
force par laquelle les corps sublunaires tendent au centre de la
terre ; je l'admëts avec lui sans replique, au moment de la créa-
tion de la terre; mais je parlais dans mon écrit de cette grande
force par laquelle la terre est attirée vers le solei; la terre ne
pouvait pas y tendre avant qu'il fût créé.

Mon savant ami croit que je veux établir des systèmes; je
peux lui persuader que je suis trop ennemi des systèmes pour
cela ; mon écrit le prouve assez: mon unique intention était de
contredire les systèmes qui s'éloignent des jours naturels de l.a
création. Je suis loin\le vouloir détournerla jeanesse de l'étude
d'aucune science, comme paraît le craindre Mr. J. B. M.: ce ne
sont pas là mes principes; je n'ai cherché qu'à mettre en garde
les jeunes étudians contre les écris de ces prétendus philosophes
qui, s'écartant de la droite route, tombent dans des erreurs qui
répugnent autant à la saine philosophie qu'à la religion.

Pour me reconcilier avec Mr. J. B. M., en finissant, je dirai
comme lui, en supposant les mêmes circonstances qu'il exige,

que je n'aurais aucun scrupule d'exercer un peu mes faibles ta-
lens dans la poursuite de cette étude (l'histoire naturelle), qui
malheureusement ne compte encore que bien peu d'amateurs dans
notre pays." L'étude des ouvres du Créateur porte naturelle-
ment l'homme de bien à le glorifier. Coeli enarrant gloriam
Dei, et opera nanuum ejus annzunciatfrmamentun.

Je suis avec considération et estime, Monsieur,.
Votre très humble et très obéissant Serviteur,

J. M. B.

St. Paul de la Valtrie, 29 Décembre, 1827.


